
Château Claudinon   Le Chambon-Feugerolles 

 

Ce château est une maison de maître édifiée en 1907 par le maître de forges Georges 

Claudinon dans un vaste parc au lieu-dit la Sauvanière. Il est également appelé le château de 

Bergognon. 

Histoire 

L’histoire de la construction du « château » est liée à celle de l’entreprise Claudinon qui fut 

en son temps la plus importante de la commune. 

C’est Jacques Claudinon (1817-1897) qui installa ses usines dans la commune en 1851 en 

rachetant des fabriques existantes pour créer en 1856 la Compagnie des Forges des Platanes 

et de la Bargette1. L’entreprise connut un essor considérable pour la production et le travail 

de l’acier laminé. Elle se spécialisa après 1870 dans la production de matériels pour les 

chemins de fer, de la marine et de l’armée. Elle comptait 600 ouvriers en 1886 et 1100 en 

1914. 

On sait que les bâtiments couvraient 10 ha sur 1 km de long le long de l’Ondaine. 

Dès 1886, Jacques Claudinon associa son gendre Michot et son fils Georges comme co-

gérants de l’entreprise. Puis Georges Claudinon dirigea seul l’entreprise après la mort de 

Michot en 1902 et bénéficia de la guerre pour augmenter ses productions, ouvrant une 

nouvelle aciérie en 1916. 

 

 
Georges Claudinon (1849-1930) 

 

L’entreprise connut un passage très difficile en 1929, ses effectifs diminuèrent à 300 

ouvriers. Louis Scott de Martinville (1874-1950), son gendre, prit la direction de l’usine. 

 
1 Pour une histoire de l’entreprise Claudinon, voir l’ouvrage de Gérard-Michel Thermeau, « Les patrons du 
Second Empire, Loire Saint-Etienne », Picard, éditions CENOMANE, 2010, pp ; 51-56 



Polytechnicien, ingénieur du Génie Maritime et sous-directeur de l’arsenal de Lorient, il 

relança l’entreprise. Ses fils poursuivirent son œuvre, mais la société fut victime des 

restructurations qui suivirent la création de la Communauté Européenne du charbon et de 

l’acier et de la concurrence d’autres pays.  

 

 
Vue de l’usine ancienne 

 

 

Elle disparut en 1963. Seul le grand bâtiment dénommé La Forge subsiste, réaménagé en 

salle de spectacle. 

 

 

 
 

Le nom de l’entreprise est étroitement associé à celui de la commune. Jacques Claudinon fut 

maire (1858-1860 et 1870-1875) et Georges le fut de 1897 à 1919, et député de 1898 à 

1906. La ville lui doit des réalisations importantes : l’abattoir, le barrage de Cotatay, l’hôpital 

qui porte aujourd’hui son nom. 



L’entreprise connut aussi les nombreux mouvements sociaux et grèves qui marquèrent cette 

période. La grève de 1910 fut particulièrement violente, avec l’occupation de l’usine, du 

château de Bergognon et l’incendie de la mairie dont Claude Claudinon était le titulaire. 

 

 

L’architecture du château 

 

Le château est situé sur une colline dominant la ville, au lieu-dit Bergognon ou La 

Sauvanière. 

 

 
La maison dans son parc avec la maison du gardien. 

 

 

Edifié en 1907 sur un parc boisé de 1,5 ha, le bâtiment est d’une grande originalité et 

n’emprunte en rien aux modèles néo-historiques alors à la mode. C’est plutôt une maison 

d’ingénieur, construite en béton et avec des poutres métalliques fournies par l’entreprise 

Claudinon. Elevée sur 3 ou 4 niveaux, elle comporte des toits terrasse qui font penser aux 

architectures modernes plus tardives, La vue aérienne met en évidence comment la 

composition a multiplié les décrochements. 

On peut aussi remarquer la présence d’une grande verrière en pyramide qui coiffe l’édifice.  

 



 
Carte postale ancienne. La maison et le pavillon d’entrée 

 

 
Carte postale de 1910. 

 

Les façades sont construites avec de multiples décrochements. Les avant-corps permettent 

d’organiser des terrasses. Celui de l’entrée élevé sur 2 niveaux est précédé d’un bow window 

qui supporte une terrasse. Les façades sont traitées avec des couleurs. 

 


